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Gestion du climat et protection phytosanitaire
dans les cultures forcëes de plein champ

grands dëfis

Deptlis les premiëres cultures forcëes saus bäches ä plat, ieur dëveiopperr}ent a dëjä fait i’objet d’important$
progrës. Au stade actue# cependant, elies rëagissen{ de maniëre trës sensible ä des tnfiElences dëfavorables
de !etlr environnement ciimatic}ue. Lars de jotlmëes ensoleit:ëes et par tempëra{ures dotices, les espëces
ciassiques de i'assodiment des cultures forcëes peuvent sotlffrir par rnoments de stress {hermic;ue. avec des
consëquences nëgatives sur !'ëvolution de la qualitë et du renderrlent. Les tempëratures gëlives durant la ntiit
et au petit rrlatin font auss! pes9r un risque sur ies cultures. D-autre part. avec ia hausse des tempëratures au
printemF>s. la croissance et :e dëveloppement continu des piantes s’accompagnent d:LIne pression accrue des
pathogërles' Les conditions humides et chaudes rëgnant sous les bäches stirnuient le dëve{oppement et ta
dispersion des organisrnes nuisibles amateurs dhumiditë.

Dës Ie dëbut, ëviter Ie stress thermique et le manque de
lumiëre

On connaTt depuis longtemps les avantages du voile double
sur le voile simple: la meilleure accumulation de chaleurdurant
la journëe et l'important frein au refroidissement nocturne
amëliorent nettement la prëcocitë des cultures. Le coussin
d’air emprisonnë entre les deux voiles augmente l’effet isolant
des deux voiles superposës, en rëduisant sensiblement les
pertes de chaleur vers l’atmosphëre environnante (fig. 1).
Cependant, malgrë ces aspects positifs de la double
couverture, iI ne faut surtout pas nëgIËger la surveillance
attentive des cultures ainsi protëgëes au printemps. II est
nëcessaire d’assurer une gestion ciblëe du microclimat qui
rëgne dans cet espace.

ëgalement, par exemple lorsque les feuilles sont
excessivement allongëes et molles, ou la structure de la
pomme trop peu fournie. S’iI n’y a pas de danger de gel
nocturne, iI faut par temps chaud et ensoteillë dëgager le voile
sur le cötë (au moins le voile superficiel) et 1’y laisserjusqu’ä
un ëventuel retour des tempëratures basses. En cas de danger
de gel nocturne, iI convient de remettre en place la deuxiëme
couche de voile afin d’assurer une meilleure protectIon contre
Ie gel. De plus, on ëvite ainsi que les organes supërieurs des
pËantes entrent en contact direct avec le voile givrë (s’iI n’y en
a qu’un) et en subissent des dëgäts (fig. 2+3).
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Flg. 2 Saus une saMe de protection, IMI@8
pommes de terre ont gelë au contact du voile givrë (photo:
Ag roscope)

1: Les cultures fM =nt mleux pro{ë@
refroidissement nocturne par une double couche de voile
(photo: Agroscope)

Lors de journëes ensoleillëes et par des tempëratures
extërieures dëpassant 15'C, iI n’est pas rare que dans I'aprës-
midi et souvent pour plusieurs heures, le thermomëtre indique
jusqu’ä 30'C sous une double couche de voiles. L'optimum
des tempëratures pour diverses espëces de lëgumes est alors
largement dëpassë, entraTnant un stress thermique. Les
consëquences de cette agression sur l’ëvolution de la qualitë
et du rendement des lëgumes s'aggravent ä l’approche de la
maturitë de rëcolte. II faut aussË prendre en considëration la
perte d’Ërradiation solaire sous les bäches ä plat; eIle peut
atteindre 30 ä 40 % selon le degrë de salissure des voiles. Une
baisse de l’irradËation accompagnëe d’une hausse de la
tempërature augmente l’effet nëgatif sur le dëveloppement de
la culture. La qualitë des produits rëcoltës peut en souffrËr

Flg. 3 Les ti;suWIMes feulli@©mmit®ont dëJä
partiellement nëcrosës, ce que 1’on peut voir ä leur
brunissement (flëche, photo: Agroscope).
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En cas de prëvision de gel nocturne suivant une journëe
pluvieuse, iI faut si possible recouvrir les cultures quand elles
sont encore sëches : iI s’agit alors de limiter le refroidissement
supplëmentaire, au cours de la nuit suivante, par ëvaporation
de l’eau des prëcipitations,

progressive des plantes aux conditions du plein champ et
d’obtenir un durcissement optimal

Un environnement humide et chaud favorise l’apparition
de problëmes phytosanitaires
En se rëchauffant durant la journëe saus le couvert d’un voile
ou d'une bäche plastique simple ou double, 1’air augmente sa
capacitë de rëtentton d’eau. Ces masses humides
emprisonnëes ne pouvant que difficilement s’ëchapper, elles
vont se condenser ä la surface des plantes lors du
refroidissement nocturne. Le film d'eau dëposë sur les plantes
par condensation durant la nuit ne s’ëvapore que lentement ; iI
se conjugue avec les conditions chaudes et humides rëgnant
dans la journëe saus la couverture pour augmenter fortement
la pression de prolifëration de pathogënes. Combinëes, une
luminositë rëduite, une humiditë et une tempërature ëlevëes
saus les bäches entraTnent ëgalement un net dëficit de
formation de la couche cireuse protectrËce de l’ëpiderme (la
cuticule). 11 en rësulte une sensibilitë accrue des tissus
vëgëtaux aux attaques de certains pathogënes (par exemple
des agents fongiques de pourritures). Cet effet nëgatif se
manifeste davantage sous couverture double. Bien qu'une
gestion attentive du climat par alternance d'enlëvement et de
repose de la couverture contribue ä prëvenir le dëveloppement
de maladies, iI est souvent indispensable de prendre des
mesures complëmentaires de protection phytosanitaire dëjä
durant la përiode de couverture.

Fig. 4 LÖWs ML@ mentdurcies ne sor
protëgëes d’un excës de pertes hydriques. 11 peut en rësulter
rapidement un brunissement du ceur, comme on peut le voir
ici sur une salade iceberg (photo: Agroscope)

II faut aussi tenËr compte du fait que les cultures couvertes, si
elles ne sont pas suffisamment durcies, sont plus sensibles
aux traitements par aspersion de produits phytosanitaires. Si
1’on combine certains de ces produits dans une application,
leur phytotoxicitë peut se renforcer rëciproquement, 11 faut
donc considërer avec une grande prudence les mëlanges en
cuve de plusieurs produits, en particuIËer de ceux dont les
formulations comportent des teneurs ëlevëes de solvants
(concentrës ëmulsionnables ; EC) ou d’huiles. (dispersions
d’huile = OD) lors de traitements appliquës ä des cultures
forcëes dont le feuillage est encore fragile. La mëme
prëcaution s'appIËque lorsqu’il s’agit de produits (additifs)
destinës ä augmenter l’efficacitë des traitements : leur
utilisation ciblëe doit ëtre rëservëe aux espëces pourvues
d’une cuticule cireuse ëpaisse, par temps chaud et sec. En
revanche, les plantes dont la croissance s'est dëroulëe sous
couverture ont une cuticule cireuse de faible ëpaisseur et la
bouillie de traitement peut traverser plus facilement cette
fragile protection. On ne peut donc attendre que peu d’effets
bënëfiques des additifs dans les cultures forcëes sous voiles
Dans la plupart des cas, iI est inutile d’en ajouter ä la bouillie
de traitement durant Ia phase de couverture de la culture.

Attention : ä ce stade, les cultures sont particuliërement
sensibles ä une forte insolation et aux produits
phytosanitai res
En raison de la minceur de leur cuticule, les cultures saus
bäches sont trës sensibles ä une augmentation brusque de
l’irradiation solaire et de la sëcheresse de 1’air. Si les cultures
maraichëres forcëes n’ont pas ëtë prëparëes par un
durcissement approprië ä l'ëvolution brusque de leur
environnement, iI y a un grand risque de troubles
physiologiques chez les espëces sensibles. Ces dëgäts
peuvent se manifester sous forme de brunissement du cmur
(fig. 4) et de brülures (nëcroses marginales des feuilles). Pour
prëvenir ces dëgäts, iI faut tenir compte des prëvisions
annon9ant des conditions chaudes et ensoleillëes et dëcouvrir
assez tät les cultures protëgëes, lorsque le temps est encore
couvert ou humide, afin d’assurer une acclimatation

Reto Neuweiler (Agroscope)
reto.neuweiler@agroscope.admin.ch

Extension cultures maraichëres i 03/2024 1 13 mars 2024


